
VIVRE SUR LA LUNE : OBJECTIF LUNE – 3ÈME PARTIE



PROBLÈMES ET DÉFIS

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Selon vous, quels sont les défis et problèmes majeurs que l'humain va rencontrer pour s'installer de manière pérenne sur la Lune ?RespirerBoireManger�Énergie�Se protéger (régolithe, radiations, micro-météorites, …)



RESPIRER
Azote (78%) + Oxygène (21%)

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Pour les futures bases lunaires, la NASA prévoit de créer une atmosphère respirable en recyclant l’air dans des habitats hermétiques grâce à des systèmes de support-vie.�Ces systèmes produiront de l’oxygène à partir de l’eau (électrolyse) et élimineront le dioxyde de carbone via des filtres chimiques. L’air sera en circuit fermé, comme dans l’ISS.�Elle prévoit d’importer de l’azote depuis la Terre dans un premier temps, sous forme comprimée, pour le mélanger à l’oxygène et créer une atmosphère respirable. À plus long terme, elle envisage de l’extraire du régolithe lunaire, qui contient de faibles traces de gaz volatils dont l'azote. →



BOIRE
Eau = H2O

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Pour fournir de l’eau potable sur la Lune, la NASA prévoit plusieurs solutions complémentaires :�- Exploitation de la glace lunaire : De la glace d’eau a été détectée dans les régions polaires lunaires, notamment dans les cratères ombragés en permanence. La NASA compte extraire cette glace, la faire fondre, la filtrer puis la purifier pour la rendre potable.�- Recyclage de l’eau : Comme sur l’ISS, l’eau sera recyclée en circuit fermé : urine, sueur, vapeur d’eau expirée, etc., seront filtrées et réutilisées.�- Production par électrochimie : L’eau pourrait aussi être fabriquée en combinant de l’hydrogène et de l’oxygène, par combustion contrôlée, si ces éléments sont disponibles localement ou importés.��En résumé : glace lunaire + recyclage + procédés chimiques = autonomie en eau à long terme. →



MANGER
Le gras, c'est la vie !

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Pour répondre aux besoins alimentaires des humains sur la Lune, la NASA prévoit une approche en plusieurs étapes :Importation depuis la Terre (au début) :�Les premières missions habitées utiliseront des rations alimentaires préemballées, comme sur l’ISS.Cultures en environnement contrôlé :�Des serres pressurisées permettront de faire pousser des plantes (salades, pommes de terre, légumineuses) avec lumière artificielle, recyclage de l’eau et contrôle du CO₂. Des expériences comme Veggie et Advanced Plant Habitat sur l’ISS préparent cette transition.Utilisation des ressources locales :�À long terme, la NASA envisage d’utiliser des ressources lunaires (eau extraite, nutriments du régolithe modifié) pour permettre l’agriculture in situ.Compléments via biotechnologies :�Des recherches explorent la culture de microalgues, champignons ou protéines cellulaires pour compléter l’apport nutritif.👉 Objectif : atteindre progressivement une autonomie alimentaire partielle, puis complète, pour des missions de longue durée sur la Lune. →



SE PROTÉGER
des radiations solaires et cosmiques

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
- Habitats enterrés ou partiellement couverts de régolithe pour profiter de l’épaisseur du sol lunaire comme bouclier naturel.- Blocs ou sacs de régolithe compacté ou de matériaux locaux transformés (type briques) pour créer des murs protecteurs grâce à l'impression 3D.�- Revêtements spéciaux des habitats (polymères, eau, polyéthylène) absorbant mieux les rayonnements.- Refuges anti-tempête solaire dans les bases, blindés pour protéger les astronautes lors des éruptions solaires. →



SE PROTÉGER
des micrométéorites

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
- Habitats pressurisés renforcés avec plusieurs couches protectrices. Plutôt que d’utiliser une seule paroi épaisse, le blindage Whipple repose sur plusieurs couches fines espacées.- Combinaisons spatiales multicouches capables de résister aux petits impacts à haute vitesse.- Choix de zones d’installation protégées, comme le fond de cratères ou des grottes naturelles (ex : tubes de lave). →



SE PROTÉGER
du régolithe

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
- Développement de systèmes de sas et de nettoyage, pour éviter que la poussière ne contamine les habitats.- Revêtements antiadhérents sur les combinaisons et outils (inspirés du lotus ou par décharges électrostatiques).- Utilisation de robots pour certaines tâches salissantes, limitant l’exposition humaine directe.



PRODUIRE DE L'ÉNERGIE
Houston, on a le courant !

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
1. Énergie solaire (prioritaire)Panneaux solaires déployables autour des habitats ou sur des mâts orientables.Installations sur les crêtes des pôles lunaires (zones quasi-illuminées en permanence, appelées "pics de lumière éternelle").Utilisation de systèmes de batteries et de stockage d’énergie (comme des batteries lithium-ion ou des piles à combustible) pour assurer la continuité pendant la nuit lunaire (14 jours sans Soleil).�2. Systèmes de stockage d’énergiePiles à hydrogène ou à combustible, pour produire de l’électricité à partir d’hydrogène et d’oxygène.Volants d’inertie ou solutions thermiques en développement pour lisser la production d’électricité.3. Mini-réacteurs nucléaires (à moyen terme)Projet Kilopower : petits réacteurs à fission capables de produire 10 kW chacun, modulables et conçus pour durer au moins 10 ans.Peu sensibles aux conditions lunaires (ombre, poussière), ils assureraient un approvisionnement continu, jour et nuit. →



SE REPRODUIRE
1/6e de gravité, 100 % de complicationsFaire un câlin en micropesanteur ? Pas gagné.Gravité réduite = bébé en mode spaghetti ?Rayons cosmiques en mode micro-ondes

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
→1. Faire un câlin en micropesanteur ? Pas gagné.Flotter dans tous les sens en combinaison spatiale, ça casse un peu l’ambiance. Même dans un habitat pressurisé, s’envoyer en l’air dans un environnement à 1/6e de gravité, c’est un sacré challenge d'équilibriste. Prévoir des sangles…→2. Gravité réduite = bébé en mode spaghetti ?Personne ne sait comment un fœtus se développerait dans une gravité aussi faible. Des os fragiles ? Un cœur paresseux ? Un bébé avec un triple salto en guise de hoquet ? Mystèèèère.→3. Rayons cosmiques en mode micro-ondesSans atmosphère et avec peu de blindage, le fœtus serait exposé à des radiations qui feraient passer une IRM pour une cure de thalasso. Niveau mutations, on pourrait finir avec un X-bébé ou un bébé-mutant. →



SE REPRODUIRE
Pas de couches dans la valise ?Les hormones dans un habitat pressuriséEt l’accouchement ?

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
4. Pas de couches dans la valise ?On a pensé à l’oxygène, à la bouffe lyophilisée… mais pas au rayon bébé. Et bon courage pour changer une couche dans un habitat lunaire sans mettre du contenu en orbite basse.→5. Les hormones dans un habitat pressuriséLa grossesse, déjà sur Terre, c’est sportif. Sur la Lune, avec les variations de pression, l’absence de Gaviscon, et les sautes d’humeur amplifiées... mieux vaut prévoir un sas de décompression… émotionnelle.→6. Et l’accouchement ?Pas de maternité, pas de gynéco, juste un robot médical et un ingénieur qui a suivi deux tutoriels sur Youtube. →



PARTIR VERS MARS
Mars ou crèveLancement depuis une base lunaireCarburant produit sur place

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Le 3 juin, Gilbert vous présentera sa conférence : L'homme sur Mars, réalité ou fiction ?�→🚀 1. Lancement depuis une base lunaire�La fusée (ou l’étage supérieur d’un vaisseau) serait pré-positionnée et assemblée sur la Lune, dans une zone stratégique, probablement proche des pôles pour bénéficier d’énergie solaire constante. Elle décollerait depuis une plateforme fixe ou un système mobile, sans avoir besoin d’une tour de lancement complexe comme sur Terre.�→🔋 2. Carburant produit sur place (ISRU)�La NASA explore la possibilité de produire du carburant lunaire à partir de glace d’eau (électrolyse → hydrogène + oxygène liquide). Objectif : faire le plein directement sur la Lune, sans avoir à transporter toute la masse depuis la Terre.



PARTIR VERS MARS
Vaisseaux adaptés Fenêtres de tir vers Mars

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
👨🚀 3. Vaisseaux adaptés (type Starship ou Orion)�Un Starship lunaire de SpaceX ou une version allégée de module de transfert interplanétaire pourrait être utilisés. Il pourrait décoller seul ou rejoindre une orbite lunaire où un vaisseau martien l'attend.�→🛰️ 4. Fenêtres de tir vers Mars�Le lancement serait coordonné avec une fenêtre de transfert optimale Terre-Lune-Mars (tous les 26 mois environ), en utilisant l'assistance gravitationnelle de la Terre (pour accélerer) et de Mars (pour freiner). Durée du voyage : 6 à 9 mois.



PARTIR VERS MARS
Optimiste, Elon ?

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Quand ?�Selon la NASA pas avant 2040�→ Selon Musk en 2029 →



FIN DE LA TROISIÈME PARTIE



EN COMPLÉMENT :
JAMY : VIVRE SUR LA LUNE, C'EST POSSIBLE ?

Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Jamy Gourmaud 10'�



SOURCES

• Jamy – Epicurieux : Vivre sur la Lune, c'est possible ?

• Pouvons-nous vivre sur la Lune ? - 42, la réponse à presque tout – ARTE

• Midjourney a généré les illustrations originales, ChatGPT les prompts spécifiques pour les animations de Kling AI à 
partir des illustrations (qui s'est surpassée dans le portenawak)

https://www.youtube.com/watch?v=ognAG3ra2QI
https://www.youtube.com/watch?v=0qaqvWXZn5E


Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Le bêtisier de Kling AI



Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Le bêtisier de Kling AI



Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Le bêtisier de Kling AI



Commentaires du présentateur
Commentaires de présentation
Le bêtisier de Kling AI
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